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 Sortie 

12h30, je sors du boulot : merde, il pleut. 

Coup de fil à Guy : 

-Guy, y pleut sur Aix. 

-Sur Annecy aussi. 

-Qu’est-ce qu’on fait ? On maintient ? 

Après une rapide concertation, on est vite d’accord : on y va ! On ne va pas se 

laisser impressionner par 3 gouttes, d’autant plus que si je  travaille à temps 

partiel depuis cette année, c’est pour, entre autre, faire autre chose, que rester 

river toute la journée devant un écran ! Faut dire que l’objectif est très modeste : 

aller agrandir 2 entrées de trou. Pour situer, c’est pas loin du terminus de la route 

goudronnée qui permet par exemple, en continuant sur le chemin caillouteux, 

d’aller à la fameuse grotte « fitoja express ».  

Avant d’aller aux trous convoités, on fait étape au N° 

12 voisin dont le porche d’entrée nous permettra 

d’enfiler les combis au sec. Guy, toujours aussi 

véloce, part dans le méandre qui manifestement a 

déjà subi les assauts de désobeurs chinois. Je passe 

un premier rétrécissement en frottement dur. 

J’abandonne très vite le projet de poursuivre Guy 

disparu je ne sais où.  J’attends son retour dans un 

élargissement du méandre. 

Cela me permet d’observer un phénomène étrange. 

Aujourd’hui, du fait de la fonte de la neige, un 

écoulement apparait très clairement sur le sol alors 

que la flaque située dans la salle d’entrée est 

immobile. En raclant les parois, Guy et moi avons fait 
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tombées des particules de calcaire blanchâtre. Ces particules, au lieu de partir en 

ligne droite, tourbillonnent sur elles-mêmes. Je me dis qu’il y aurait peut-être une 

carte à jouer précisément ici, en enlevant les cailloux en fond de méandre, à la 

poursuite de l’eau. Il faut dire que ce trou N°12 est pile à l’aplomb d’une galerie du 

réseau de Prérouge située…160 m plus bas. 

 

 

 

Mais l’objectif du jour n’est pas celui-ci. On le rejoint à 50 m de là. 

L’entrée du 1er trou est trop petite. Guy, après avoir dégager la neige, a tôt fait 

de recalibrer le pertuis, aujourd’hui sans courant d’air. On voit sur 2 m, puis ça 

tourne à droite. Hélas c’est trop étroit pour passer. Il nous faudrait un périscope 

pour voir au-delà du virage. On lâche l’affaire pour basculer sur l’autre trou situé 

un peu plus haut sur le lapiaz. Un bloc dans une fissure verticale empêche de voir 

au-delà. On passe une corde par en dessous mais le bougre est trop lourd pour 

nous. Dr Guy, lui administre quelques « suppositoires amaigrissant » est le tour est 

jouer. Ne reste plus qu’à évacuer les morceaux à l’extérieur en essayant de ne pas 

reboucher les trous alentour. Y faut dire que la zone est un vrai gruyère. J’y 

reviendrai une fois de plus la passer au peigne fin lorsque la neige aura fondue. Ici 

non plus, rien de probant, mais au moins, on a pris l’air ! 
 


